
L’ÉVEIL du 6ème SENS

Pendant des millénaires, les religions ont fait ressortir les li-
mites de l’homme et surtout celles de la femme.

A présent, les sciences assurent les limites éner-
gétiques et les gouvernements, eux, celles des 
finances. Les églises prêchent, tout en cachant 
leurs crises internes, alors que les académies 
offrent des “certitudes” démenties par les dé-
couvertes récentes. L’eau est polluée et l’air est 
irrespirable, la terre tremble et le “feu” (pétrole) 
est dans les mains de peu de gens ; par contre, 
le travail manque au plus grand nombre. Ce 
dernier est-il vraiment nécessaire pour vivre ? 
A mon sens non. La joie et la possibilité d’ex-
primer ses talents sont plus efficaces, de même 
que la créativité, les innovations et une coopé-
ration intelligente et alignée sur le but princi-
pal : le bien-être individuel et collectif.

Et que dire de la richesse ? Viendrait-elle de la 
quantité d’argent ou d’or accumulée dans des 
dépôts « sûrs », comme nous l’avons cru ? Non, 
elle dépend de la qualité de nos actions et des 
buts que nous nous fixons, des conditions du 
milieu avec lequel nous communiquons et aus-
si et principalement de la conscience de tout ce 
qui se produit dans la nature. Là-haut comme 
ici-bas, il y a des changements considérables à 
des rythmes croissants, des changements que 
les médias ne reportent pas et que les sciences 
n’expliquent pas. Nous sommes « éduqués » 
à croire en un « savoir » qui les ignore, à utili-
ser des médicaments pour nous guérir et des 
armes pour nous détruire, à ne pas nous inter-

roger sur le pourquoi, après tant de régimes 
politiques, les discriminations sociales sont res-
tées intactes.

L’histoire connue a été marquée par la course 
à l’or, d’abord le jaune – un métal estimé – en-
suite le noir – le pétrole – et maintenant le bleu, 
à savoir l’eau. La sécheresse est le problème 
que le monde ne pourra pas résoudre tant qu’il 
est divisé en des centaines d’états tous armés et 
devenu fou par la douleur. L’Italie « répudie la 
guerre » selon sa Constitution et, en 2017, elle 
dépensera 27 milliards d’euros à des fins mili-
taires, soi-disant « nécessaires » pour combattre 
le terrorisme ! Et si c’était plutôt l’effet de la ter-
reur avec laquelle on traite les peuples ?

Y a-t-il un mensonge, un “péché” qui nous 
pousse à accumuler des armes capables de 
détruire non pas une mais cent fois la pla-
nète entière ?

De fines gaines de 
Matière Blanche 
enveloppent les 
neurones, composés de 
matière grise, 
et les relient à 
grande vitesse.
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Selon les trois religions monothéistes venant 
de la Bible, nous souffrons des conséquences 
d’un “péché” commis par nos aïeux, Adam et 
Eve, qui mangent le fruit défendu de l’arbre 
de la connaissance. D’après nombre de spécia-
listes, cet arbre serait notre système nerveux 
central. Si c’était le cas, le fruit “défendu” serait la 
bipolarité, cette façon de communiquer entre 
charges “contraires”, qui est typique de l’électri-
cité et des idées qui induisent à se ranger avec 
un parti et à combattre le parti “opposé”.

Composé de 100 milliards de neurones, cet 
arbre sert à transmuter la volonté d’agir en 
des actions théoriquement libres et pratique-
ment conditionnées par notre croyance aux 
fausses… limites.

Cette croyance n’a jamais été vérifiée et elle a 
été publiquement démentie. On sait qu’une 
énorme énergie sombre jaillit du “vide” en im-
prégnant le tout, même les atomes qui com-
posent nos corps. La science la mesure mais 
elle n’est pas capable de l’employer, alors que la 
conscience l’exprime de différentes façons – art 
et musique, créations et innovations – qui sont 
souvent réprimées par l’idée tenace qu’il faut 
“travailler à la sueur de son front”.

Notre cerveau est peuplé de cellules qui em-
ploient beaucoup d’énergie sombre et peu 
d’électricité ; elles sont en forme d’étoile et ont 
des capacités spéciales, différentes de celles 
des neurones composant la matière grise – 
l’arbre de la connaissance. Les cellules étoilées 
– astrocytes – composent la Matière Blanche. 
Lorsque, après la mort d’Einstein, ils ont exa-
miné son cerveau, la seule différence par rap-
port aux autres cerveaux a été la quantité de 
cellules étoilées bien supérieure à la norme. 
Aujourd’hui, à travers l’Imagerie par Résonance 
Magnétique (IRM), on peut observer l’activité 
du cerveau vivant et les surprises sont impres-
sionnantes. L’énergie sombre est à son niveau 
maximal lorsqu’on se détend, on dort ou rêve, 
lorsqu’on écoute de la musique, on fait du sport 
et des activités créatives et récréatives, lors-
qu’on ne travaille pas à la sueur de son front.

La bipolarité a dominé toute l’histoire connue, 
de même que la lutte entre le bien et le mal 
promue par les religions et/ou celle entre la 
gauche et la droite en milieu “démocratique”. 
Grâce à ses propres cellules étoilées, tout être 
humain est capable d’utiliser une mystérieuse 
énergie sombre et de faire de sa propre vie une 
œuvre d’art, en exprimant la Magie Naturelle 
évoquée par les sages, les poètes et les musi-
ciens, racontée dans les fables enchantées, im-
prégnée dans ce rêve d’amour éternel qui s’es-
tompe de plus en plus.

Ce qui est surprenant, à présent, c’est l’arrivée 
du prince. 

C’est le sixième sens, à savoir l’utilisation de 
cette énergie “obscure” que nous ressentons 
comme la vérité et qui dévoile ce que le pou-
voir nous cache grâce à la complicité des mé-
dias. Il y a tant d’exemples. Il suffit de mention-
ner les enquêtes sur les crimes d’excellence, 
telle l’affaire Kennedy ou Moro en Italie, ou 
l’attaque des Tours Jumelles attribuée à Ben La-
den, ayant comme but de conserver les guerres 
et les conflits religieux.

De nos jours, de nouveaux idoles, slogans et 
“spiritualités” confondent notre mental “gris” 
qui croit aux limites énergétiques ainsi qu’au 
besoin de produire de l’énergie, de se protéger 
des maladies et/ou des “ennemis”.

Klimt - Danae - La pluie dorée qui féconde l’utérus n’est pas un mythe si on reconnaît 
la signification humaine des découvertes scientifiques.
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Le sixième sens est une expression de la Matière 
Blanche, laquelle est liée à la matière grise ou, 
pour mieux dire, elle le serait si cette dernière 
n’avait pas été “éduquée” à croire à la bipolari-
té et à la lutte entre les “opposés” et encore à 
ce besoin de prendre parti. La culpabilité et la 
peur du jugement sont à la base de notre édu-
cation scolaire qui est un mélange intelligent 
de demi vérités et de demi mensonges. L’une 
de ceux-ci est la séparation entre la lumière 
et les ténèbres que “dieu” aurait accompli il y a 
très longtemps et qui est, aujourd’hui, faussée 
par les effets que les “ténèbres” ont sur la “lu-
mière”, à savoir les corps visibles. L’accélération 
inattendue de l’expansion universelle serait 
provoquée, en effet, par l’énergie “ténébreuse” 
(sombre) qui foisonne dans le “vide” et même 
dans les noyaux de nos cellules (sous forme 
d’acides aminés).

Il n’y a donc pas de séparation chez les orga-
nismes vivants !!!

Par contre, elle existe bien pour les religions qui 
croient à la Bible et pour les sciences incapables 
d’utiliser l’énergie obscure. Elle existe pour la 
politique qui est occupée à trouver des res-
sources et à imposer des taxes, à produire et à 
déployer des armes. Cette séparation est là aus-
si pour tous ceux qui travaillent à la sueur de 
leur front, car persuadés qu’il existe des limites.

Notre croyance aux limites est le plus grand 
mensonge de l’histoire écrite – 6000 ans rem-
plis de nombre d’illusions qui ont caché les 
voies vers la liberté : les émotions.

D’après les sciences, les émotions sont sombres 
et souvent à ignorer ; d’après les religions, elles 
sont à contrôler et à séparer entre vices et ver-
tus. Le sixième sens est l’intégrité de toutes 
les fonctions, l’union permanente entre l’éros 
fuyant et la psyché faisant face à sa peur et se li-
bérant du “péché”. Ce dernier étant la croyance 
en la séparation entre la lumière et les ténèbres, 
entre la vie et la mort. En reconnaissant le rôle 
crucial de l’énergie sombre sur notre corps, sur 
l’éros ou la psyché, nous découvrons que la 

mythique pluie dorée n’est pas vraiment un 
mythe.

C’est le côté lumineux de la Force que notre 
Matière Blanche emploie de façon naturelle 
alors que la pauvre matière grise continue à 
être “éduquée” à ignorer. C’est le Fleuve de Vie 
qui imprègne le tout et tous les êtres, en dévoi-
lant la raison pour laquelle des galaxies géantes 
et des particules minuscules se déplacent à des 
vitesses énormes sans aucun carburant. C’est 
la “pluie dorée” qui féconde l’utérus et le cer-
veau, en se manifestant en talents, créations et 
innovations et en montrant l’Univers en tant 
qu’Organisme Eternel et non pas un méca-
nisme comme on nous le raconte.

Nous ne pouvons ni ne voulons changer les 
convictions de ceux qui croient au “savoir” ac-
tuel. Nous voulons communiquer avec ceux qui 
tombent amoureux du “prince” ou plutôt du 
principe qui nous libère du rôle servile qui nous 
emprisonne. Il s’agit de la volonté créatrice et 
emplie de joie de vivre et de l’action alignée à 
un Projet grandiose : travailler pour exprimer 
ses talents et non pas par “condamnation”. C’est 
aimer la Vie en vue de la satisfaction des vrais 
besoins : amitié et respect, sincérité et bonheur.
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